	Numéro d'agrément du laboratoire
	

	Numéro de projet de la  commission d'éthique
	2019-103

	Titre scientifique du projet
	

	Titre non-technique du projet
	Influence de la substitution de l'huile de poisson par les huiles végétales (l'huile de lin, de sésame et un mélange entre ces deux types de l'huile) sur la croissance et le statut immunitaire de la carpe commune.

	Date d'autorisation du projet par la commission d'éthique
	10/05/2019

	Durée du projet (date de début et de fin)
	12 mois (10/05/2019-10/05/2020)

	Le projet fera l'objet d'une analyse rétrospective (oui/non) et dans quel délai
	Oui (01/07/2020)

	Mots Clés (maximum 10 mots / 
100 caractères)
	Cyprinus carpio, huile vegetale, croissance, DHA, ARA, Immunité

	Objectif du projet
	

	 
	Recherche fondamentale : oui
Recherches translationnelle ou appliquée : non
Test réglementaire et production de routine : non
Protection de l'environnement naturel dans l'intérêt de la santé ou du bien-être de l'homme ou de l'animal : non
Conservation des espèces : non
Enseignement supérieur ou  formation : non
Enquête médicolégale : non
Maintien de  colonies d'animaux génétiquement modifiés, non utilisés dans d'autres expériences : non
[bookmark: _GoBack]Maintien de  colonies d'animaux génétiquement modifiés, non utilisés dans d'autres expériences : non

	Décrivez les objectifs du projet (par exemple, les inconnues scientifiques ou les nécessités scientifiques ou cliniques concernées) (1000 caractères maximum)
	(1) L'objectif de ce projet est (1) d'évaluer dans quelle mesure la qualité des d'acides gras à longues chaines polyinsaturés (AGLPI) module les mécanismes immunitaires chez la carpe commune après une alimentation à court et à long terme avec des régimes à base de diverses sources végétales ou enrichis en AG spécifiques; et (2) de caractériser in vitro la réponse pro-ou -inflammatoire des leucocytes des poissons nourris avec ces huiles de qualité différente.

	Quels sont les avantages potentiels susceptibles de découler de ce projet (quelles avancées de la la science pourraient-elles être attendues ou comment les humains, les animaux ou les plantes pourraient-ils  bénéficier du projet)? (1000 caractères maximum)
	(1) La carpe commune a la capacité de convertir les acides gras polyinsaturés (AGPI) des huiles végétales en acides gras à longues chaines polyinsaturés (AGLPI) en remplacement de l’huile de poisson dans l’aliment. Mais cette capacité dépend de la composition biochimique de l’huile végétale, notamment sa richesse en acide α-linolénique (ALA) ou linoleique (LA). (2) L’influence spécifique des oméga-3 et omégas-6 sur les mécanismes immunitaires dans le régime des poissons herbivores comme la carpe n’a pas encore été bien décrite

	Quelles sont les espèces animales qui seront utilisées ?
	Carpe commune Cyprinus carpio

	Quel est le nombre maximal d'animaux ?
	579

	Dans le contexte de ce qui est fait aux animaux, quels sont les effets  négatifs attendus sur les animaux, le niveau de gravité probable ou attendu  et le sort des animaux?
	Pour ce projet, c’est le niveau léger de douleur qui a été déterminé car les régimes testés sont isoprotéiques et isolipidiques, et les précurseurs d’AGPI sont bioconvertis chez la carpe en AGLPI. De plus, les poissons seront anesthésiés et euthanasiés avant les manipulations de prélèvements d’organes afin de réduire le niveau de souffrance. Les juvéniles destinés à l’optimisation du comportement alimentaire ne subiront qu’un léger inconfort relatif aux structures expérimentales, où les conditions d’élevage ne sont pas spécifiquement les mêmes qu’à la pisciculture d’où ils proviennent. Ces juvéniles supplémentaires seront remis en stock après l'expérience.

	Application des3Rs
	

	1. Remplacement (1000 caractères maximum)
	

	Indiquez pourquoi des animaux doivent être utilisés et pourquoi des alternatives n'utilisant pas d'animaux ne peuvent être utilisées
	L’organisme entier doit être pris en considération dans cette étude car il est question d’évaluer les conséquences des sources de lipide sur la croissance et la réponse immunitaire. Ceci implique la nécessité de travailler avec un système biologique complet garantissant les connectivités/interactions entre tissus immunitaires et l’ensemble des organes de tout l’organisme. Les poissons seront nourris à satiété donc, tous les composés utilisés sont décomposés par la microflore intestinale du poisson lors du processus de digestion en nutriments simples (glucose, acides gras et acides aminés), et donc sans rejets nocifs dans l’environnement (Popolo and Vai, 1999 ; Sonk et al, 2010). L’organisme dans son entièreté doit donc être utilisé afin de répondre aux besoins et aux objectifs du projet.

	2. Réduction  (1000 caractères maximum)
	

	Expliquez comment l'utilisation d'un nombre minimum d'animaux est garantie
	Le nombre d’animaux d’expérience a été estimé suivant la formule statistique classique tenant compte des effets attendus et de la grande variabilité inter-populationnelle et intra-individuelle, soit 6 poissons par unité.

	3.Raffinement  (1000 caractères maximum)
	

	Expliquez le choix des espèces animales et pourquoi le(s) modèle(s) animal(aux) utilisé(s) sont les plus raffinés, eu égard aux objectifs scientifiques
	Les stratégies thérapeutiques et prophylactiques dans les élevages intensifs de cyprinidés comme la carpe restent peu efficaces alors que plusieurs incidences pathologiques compromettent la rentabilité économique dans certains cas. De plus, les produits utilisés comme l'usage abusif d'antibiotiques dans la production aquacole dans certains pays peuvent constituer un risque non seulement pour les poissons mais aussi pour l'environnement et l'homme. Ainsi, le choix de ce modèle animal est donc totalement justifié dans le cadre de ce projet.

	Expliquez les mesures qui seront prises pour minimiser les effets négatifs sur le bien-être des animaux (douleur, souffrance, inconfort ou dommages permanents).
	Plusieurs actions seront entreprises pour minimiser l'inconfort: adaptation de la densité de stockage au comportement de l’espèce et stade de développement ; un contrôle quotidien des conditions thermiques à l’optimum de l’espèce ; une optimisation de la qualité physico-chimique de l’eau ; des siphonages réguliers des bassins ; un contrôle journalier du comportement alimentaire, de l’activité de nage ; un établissement des points limites.



